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Cner Vlauyko, E:

Je ne pense pas que mon intervention, uans le sens inoiquéi
par vous, eut pu être utile. En effet, lors ou séJour ou Patriarcne V
Justinien ici, en Angleterre, J'ai Éiexxnxixé été parmi les invités au j
Lambetn Palace. J'y ai fait une tentative pour entrer en contact avec g
lui, mais le prêtre roumain ae la,Paroiese roumaine ue Londres m'en a l
empêché. Ce uernier avait oemandéÿhotre moine, le uiacre fiapnael, u'oriê
gine roumaine, ue l'aioer uans la paroisse. Le diacre ne le uesirait J
pas et Je ne l'y ai pas incité non plus ; c'est ainsi que nos rapports q
se sont ¿ãtés. ¿

i u. .. }ãLe Patriarcne Justinien etait si peu aimaule avec moi que ¿
Je ne tiens pas a n'auresser a lui, a nouveau, pour quelque motif que ui
ce soit.
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Puisque la création ue l'noume comportait un RISQUE, on "
peut en déduire qu'il existe une quasi loi uéterminant un Iixqnn tel ù
ou tel risque pour cnaque nouvelle création. J'ai vu avec quel courage “
vous affrontiez tout nouveau risque. Il me semble que J'ai assimilé
le "grain" de votre idée dans le sens positif, et Jfiai pris maintes
fois votre défense au cours de divers colloques. C'est ainsi que Je
l'ai fait, entre autres, au Patriarcat ue Jérusalem,,lors ue mon voga-  
be en Palestine en lyôl ou 1962. J'ai explique au Patriarcne et a ceux -.-.:.~.*›¢*¢-=*¢o~›-*pv-=“-\°-'n\"""_"'W' __?-,¢_`.¿§'u\@lIi"-"°.""7',""Î
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qui étaient présents lors ue ma visite que, uans le but au renouvelle- `
ment ue l'Urtnouoxie en France, vous avez cnoisi la "restauration" de ¿
celle qui avait existé, et non ue les engager vers des moues ue vie ¿
ue l'Eglise que les français n'avaient jamais connus. mais il est évi- “

t uent que vous avez beaucoup d'ennemis et ils continuent leurs manoeuv- "
r* . _- _ . , .“S Personnellement, Je ne veux pas Juger a quel point ont
tort ceux qui ne vous acceptent pas. J'ai toujours évitéfi d'entrer en
conflit avec les iérarches %e qui, a notre EPUQUE TBUUBLE, n'est pas
facile. D'un côté, il aexåånt évident qu'une compréhension mutuelle
générale est nécessaire, a'où pourrait sortir une union universelle,
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risque ue catastrophes incommensurables; d'un autre côté, a l'encon~ J
tre ue cet universalisme, iîx toutes sortes de "partioularismes” , ,
racismes, nationalismes, et dïautres formes de tendaces hostiles, emer*{
öent et se multiplient partout. Dans le contexte de cette polarisation V
entraeruinaire , ne tendances humaines (non émanant ue Dieu), il est
ImPuS8IbLE de ne pas se tromper. il V e

J'en suis venu a cette déduction ue par ma propre et*&ouei
loureuse expérience. Il ne reste rien d'autre que de supporternasee son
rage la situation actuelle. ' “*' t
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uiiïerenciée, multiforme, mais néanmoins unie, sinon le monde court le F
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JJ* Lorsque mes moines sont avec moi avec FORCE,*nous triome, ,Î
åuons de tout. Des lors, si ceux qui sont avec vous sont; eux gg§giï¿ ¿

u
1

I

I

›

u

'r

,,vsA'_1.-«ermes “ans leufã 00HViCfl0flB› vOus triempnerez egalement.  H* *i;«e*fi



Lorsque cet "UUfiauAN" se sera uissipé et que tous ceux qui Qé_
tiennent ue la PRuvlUENCE les uestinss ues Eglises locales seront con-
Va1U0uS› a la lumiere ue vos travaux théologiques que vous ne pécnez pas
uans les problemes ae la Foi, et u la faveur ue circonstances plus paci-
Ilques, comprendront votre idée ue principe. A ce moment-la sera trouvé
un "moous-vivenui" pour vous et pour eux.

A l'neure actuelle, dans une situation quasi analogue a la vô-
tre, se trouve l'Institut de St Serge, ainsi que tout leur ancien Exarcn
Eux aussi, ils ont décidé de patienter et d'uttendre. Nous aussi, nous
tacnons u'éviter les erreurs", mais plutôt par la négativité, en évitant
une activité superflus, en nous concentrant sur la sobriété intérieure,
en célébrant la liturgie, en lecture ue textes, etc. Et aussi, nous
patientons, nous patientons, nous patientons.

. . .  e . F*Nous vous serions tous reconnaissants si vous pouviez nous J,-
voyer vos Editions. Nous les lisons touJours avec une grande attention
et profit. fa

1

Je vous prie de transmettre mon meilleur souvenir et saluta-
tions a Yvonne, p.Maxime et votre frere Maxime, Geoffroy, Pierre et a
tous ceux qui sont avec vous . - H

' Nous vous comprenons et Imnsxnrimn demandons vos prieres
pour nous» ' J

Arcnimanarite Sopnrony

U

ÿneí  



,  +
STAVROPEGIC MÔNASTERYt_OF SAINT JOHN THE BAPTIST

TOLLESHUNT KNIGHTS BY MALDON, E__SSEX
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Cnacåóšçîa Bame_nncBuo or 2-ro c/u. .
He nymam, uro sauce ou To nn óuno uoe Buemarenecrso

B Tou nopsnxe, xaxfBm roro xornTe,*npmHecno ou noneay.
Heno B Tou, uro xorna Herp. mcrnsuas öun afiecb, B gurnnn,
To cpenn npnrnamessmx B Hauöer Hanac oxasanca H H. Tau s
cnenan nonurxy Boñrn c'nnu B uosraxw, Ho pyums-cBsmesHnH, *
sacwosrens Pymmscxoro Hpnxona B Hoanosefnoueman une. Sror
Bacrosrens npocnn Hamero mosaxa,nBHRoBa Pamanna, pyuusa no
poxnesnm, nouorarb euy Ha,npnxone. Ho Hm cau nhaxos eroro
ne xowen, sn H ero se nonymnan. Tan ncnoprmnnce Hamm owsomesna.
HaTp.mcTnHnaH Gun co unom HacTonBno senmóeses, umo H nmxax
se xouy csosa oöpamawscs H sony aa uen 6m To au ósno.

Ecnn_n Tsopesne qenoBexa nna Bora óuno PMCKOM, To orcmna
uoxso Bmsecwu nourm eaxon, uro Bcaxoe HoBoe TBopvecTBo eBa-
auBaeTca c Ten nnn nsuu pncxou. M,s Bnnen, nan Bu uynecrsenso
mnn sa äãaxnfi pneu. Mne xaxercs, uro H Bocnpnnnn "anpe" Bameñ
nnen Bn e nonoxnwentso, n ne pas Bamnman Bac B óenenax. Tax
öuno, uexny npovuu, n B Mepycannucxoñ Harpmapxnn Bo Bpeus
uoero nyremecrsna B Hanecwnsy B 61 nnn 62 rony. H oóiscssn
Harpnapxy n ömsmnu c ann, uro B Bameu crpenneunn Boccoanart
HpaBocnaBne Bo Qpasunn Bu naöpanu nymt "pecranpaunn" yrepen-
Hero, a se npnBneueHns @paHuyaoB K meu Qopuau nepxossoñ nua-
Hn, xoropux mpasnysm Hnxorna se anann. Ho, nosnnnuouy, y Bac
unoro npornssnxos, M onu nenamr cBoe neno.

Hnuso H oTxaauBamcB cynnTB, B xaxofi uepe Henpasu re, Roro*
pme ne npnnnmamr Bac. Cam H Bcsqecxn crpeunncs naöexars Ronan
Qnmxros c nepapxaun, uro B same CMYTHOE BPEMH BoBce se nerxo.
C onsom croponu cranosnœcs ouesnnnom Heoóxonnmocrb Bceoömero
šããmusoro nofiuuasnfl n orcmna uiposoro ennscrsa, μu@@ep@Hu“p,_

_ Boro, usorooópaanoro, Ho Bcë me ennHcTBa, óea Koroporo
“1Py rpoanw Heseposrsux paBuepoB xaracwpoma; G flPFP0fi, B png-
gããušäoušaäîgããpcãnnauy, yusoxamrcs Bcaxoro pena "naprnnmna~
Cosmo éeflneflunñ, M&U.1/10H&J1H3MH, H KIM-5518 BH,11I›l Bpaxgywmμjr |.|eg,11y
HHEHOB " . B ycnoBnsx renom upesnuuafison nonspnsaunn

 e“e¢KHX /He no oöpaay Boxus/ cwpennesnn ~ HEBOSMOKHO
He °5m“5aTb°H- K GTOMY Pflptnouy BuBony H npnmën ne users Hs*
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-óeaóoneauennoro onura. Hnuero He ocraåtcs nsoro, max fonte
RI uyxecrnenso repnerb coananleecs nonuxesue.

Korna son uoaaxu KPEHKO co amon, to un Bcë nooexnael-
Tax conn re, uro c Baux, ycroinnnu B cnonx yóexnennaxa T°
u Bu noóennte. flpoäner :rot 'yparaa', n Bee re, ROI? UFO*
uucnou Bnepenu cynsöu nouecruux uepxnoi, yöenflrca la Ba-
nnx oorocnoncxnx rPYnoB, uro Bu ne norpenaere B Bonpocnx
Icpu, a B óonee cnoxoinoü oócranonxo noiuzr u Buxy ocnon-
Hyn nnen. Torna uaünerca u “uonyc nnnenμn n nna Bac, I
nan aux.

B Hacroflqni nouent 1 aecxon›xo*nonoonou Baleuy nonoxc-
ann oxaaancn n flhcrafyr flp.Coprnn, ran u Becs ux ñunnnü
axaapxat. H onu foxe pennnnca repnort 1 xsara. H un nurnoucs
uaóerats “olu6o×', ao cxopco "uaratunuuu" nyrou, lggggggggg
of namuuuoä am-unaocfll, cocpenorovonuu can namur 1-un au-lyf--_
penses nenaunn, un cnyxouuu flnfyprnn, un uronun n nonoóa. le
H roro regnnn, ropnnu n rgpnnu.

la acc dyneu ónaroμnpuu, cena Bu Gyncro npncunars nîI`
Bonn uanμnnn. lu ncorμμ ux unraou c óoasnnu nnuuannou n  
nonsaon. _ '

Epoxy Bac neponars non cauyn noóμyn nanars n npnnoru
Hbqnn, oo.In×cuuy u npyrouy Inxcluy, Ipopya, fluœpy, Boussy
Opnry n noel uro c Baux.9

Hu nounnnou Bac, n Bac npocnu uonnfson o uno.
. /Q,-foin/n {V,_ ._
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